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Les événements se précipitent en Tchécoslovaquie 


PRAGUE, LA POLICE OCCUPE 


| LE CONSEIL 
ÉCONOMIQUE 


propose ce soir au. 
.gouvernement: etàBratisava — 


© Des mesures 
de 10 °}. 


pour une baisse 


d'ici le 31 mars 


© Le 15 mars, 1” sondage 
@ En cas d'échec, ajustement 


des salaires 
i: seblaique le: Coaseiliéccnomiqué sets nomme L'ONU ELE 


ce soir, de soumettre au gouvernement des sugges- 
tions constructives en ce qui concerne le probléme 


I 


des prix et des 


res. 


A l'issue de la deuxième réunion de la délégation 
compétente, qui a préparé ce matin la séance pléniere 


cui s'est ouverte à 15 heures, on appren: 


30 JUIN: 


Tousles billets de 
5.000 seraient 
remboursés 

avant cette date 


On sait que demain mardi intervien- 
de confiance 


DIMANCHE SANGLANT 
A JERUSALEM 


51JUIFS TUÉS 


13 soldats anglais abattus 
JERUSALEM, 23 fé 


N nouvel attentat, i e en- 
U sanglenté lo vieille ville 
juive de Jérusalem. Des 


bombes ont été jetées hier matin 
sur l'immeuble F 

du travail jui 
représente l'aspect 


t d'une ortéi 
soumise à un violent bombarde- 


ment. Quatre grands immeubles 
ont été rasės : om a déjà retiré 
des décombres 51 cadavres et une 
centaine de victimes. 

Cependant on s'est battu toute la 
ée dans les rues et ces combats 
coûté la vie à treize soldats bri- 
ques. À cause d'une ruse atroce 
des terroristes, le peuple 


camion sur les locaux de 
on juive du travail por- 
uniformes anglais. 


x Jérusalem, aprés l'attentot qui fit souter un groupe 
décombres 


s victimes ensevelies sous los 


it, en effet 
qu'une majorité se dessi- 
nait en faveur d’une réso- 
lution de M. Gaussel, r 
présentant des coopérati- 
ves de consommation. 


Selon ee texte, In délégation du | 
seil économique suggérerait au 
vernement de prendre, avant le 


experts de 
paisse devrait être 
prix constatés au 


Si au mars les mesures env 
z pas donné de ré- 
on recommande 

ent des salai- 


ation se réu 
leur premier 


ors évidemment de la 
tronat a exprimé des 
a réduction 

du C.N 
ère fois 


Ricard avait dé- 


ent 
en a d'au- 


tres que la délégation patronale ne 
peut admettre. 
M Bouladoux (C.F.T.C.) a décla- 
ré que son groupe voterait la réso- | 
ssel. MM. Biset 
A., et Ducros, au 
t également 


réserve 
de petites mo 


J'aimerais 
nomique fût 

e le délai à fixer au gouver- 

ment pour |^ baisse des prix, & 


pour une baisse « autoritaire 
prix d'au moins 10 % par rapport au 
ler février. Au cas oü les mesures 
prises par le gouvernement n'auraient 
pas, au 15 mars. l'effet erpéré. un rez 
ent automatique des salaires de | 
à dater du ler mars s'imposerait. | 
Sans aucun doute, la proposition 

syndicalistes communistes ne re- 
cueillera d'autres suffrages que les 
leurs propres. 

On pense, dans les milieux ouvriers | 
échappant à la tutelle de Moscou. que 
M. Le Brun et ses collègues envisa- 
gent avec un certain plaisir cette 
éventualité. Elle peut, en effet, leur 
fournir à la fors locc 
tle spectaculaire du Conseil et jw 
motif d'un déclenchement d une nou- | 
velle campagne d'agitation sociale 


TOUS LES LUNDIS ACHETEZ 


Saint-Mathias. 


le siège du parti 
socialiste- national ; 


la radio 


Interdiction 
aux Tchèques de 
quitter le pays 


DEMAIN  . 
GRÈVE GÉNÉRALE 


PRAGUE, 23 février. 


EPUIS ce matin, le| 
D président de la Ré- 


publique — tchéco-| 
slovaque, M. Benès, a| 
repr ses consultations, 


dans l'espoir de trouver 
une solution à la crise gou- 


vernementale. 

1 t de recevoir le président du 
Conseil, M. Gottwald, et le ministre 
de l'Intérieur, M. Nocek. L'entret 
a duré une heure. 

Sur l'ordre du ministre de l'Inté- 
rieur, qui est communiste, des forces 
de police Importantes. armées de mi- 
tralllettes, sont arrivées devant lim- 
meuble où se trouve le sites du parti 
socialiste national. Des agents de po: 
lice ont péuétré dans l'immeuble tau 
dis que d'autres en interdisaient l'a 
cès et faisaient évacuer le trottoir. 

Un fusil mitrailleur a été mis en| 
batterie devant l'immeuble ou com- 
mencent à sortir les employés qui re- 
gagnent leur domicile. 

Jne mesure trés importante vient 
d'ètre prise 


niste de l'Int 
interdit aux citoyens tchécoslovaques, | 
de quitter le pays jusqu'à nouvel or- 
dre, les demandes de passéports ou de | 
prolongation de passeports, ne seront 
pas examinées. 

Le 


d'auta part. lancé 
conie M. Ursiny. | 
ident du Conseil et 
i démocrate-chrétien 
s nt au chet du parti po- 
pulaire satholique, M. Pavel Tigrid. 
Íl aurait, selon le journal « Mlada 
Fronta ». quitté la Tchécoslovaquie 
sans passeport et se trouverait en Al- 
lemagne 

Selon des informations recues de 
Bratislava. é 


cupés par la police et 
serai texercée 


Grève symbolique 


Demain, la grève générale « symbo- 
liquie » décidée par la C.G.T.. sera 
flective de 12 h. à 13 h. La radio. le 
téléphone et les transports ne sarré- 
teront que cinq minutes. M. Zapotoky, 
président de la C.G.T.. a réclamé un 
faste programme de nationalisations, 

des rises commerciales et 
trielles aux imprimeries de Jour- 


censure y 


x. 
Le comité exécutif du parti social. 
démocrate — parti de M. Bénès. et 
non démissionnaire — s'est réuni. ce 
atin. pour arrêter son attitude 
égard de la proposition q 
faite le premier ministre, 


SUITE PAGE 3 


« froussarde 


ANTOINETTE APPREND A 


Pour si étrange que cela puisse paraître, 


rs du Sacré-Cœur par un skieur béni 
, elle avait peur de se casser les chevilles, 
titions de « Thermidor » qui sortira 


bientôt au 


SKIER A 
Claire Maffei ne sait pas skier. Ce matin, elle a voulu; profiter des 
de neige qui recouvrent la capitale pour combler cette lacune. La première leçon lul fut donnée, 
je. Antoinette n'était 
ce qui l'aurait contrainte d'abandonner les répé- 
théâtre 


Na 


T 


Pa 
MONTMARTRE 


pas très rassurée. Légèrement 


Pigalle 


Malgré un adoucissement de la température 


NEIGE 


jusqu'à mercredi 


PARIS-Le Bourget — 4 STRASBOURG .... — 1 
LE HAVRE — 2 CHERBOURG ...... — 2 
CLERMONT.FERRd. — 20 BIARRITZ ........ — 1 
MONTELIMAR — 17 BERLIN — 7 
CHATEAUROUX .. — 14 NICE 1 
LILLE — 2 ALGER + 9 
DIJON . — 10 ATHENES : - 10 
LYON 19 MARRAKECH - 18 
MARSEILLE, TOULOU: ISE BORDEAUX : 0 


EN SUISSE 
Un train entre 


dans un immeuble 
20 morts et 44 blessés 


(De notre correspondant particuller.) 


ZURICH. 23 février. — Un terrible 


ident seri 
pas foncti 


ANNE DE BOURBON-| 
PARME ET HELENE 
DE ROUMANIE RECUES 
PAR LE PAPE 


CITE DU VATICAN. 
Le pape Pie XII a re 


23 février 


qu 
dé une dis 
pense en vue du mariage d'Anne, qui 
est catholique, avee l'ex-roi Michel, de 
religion orthodoxe, avec la condition 
coutumière, à savoir que tous les en 
fants nés de cette union reraient éle- 
vės dans la religion catholique 


LA TRAGÉDIE DE SAINTE-MÈRE- ÉGLISE Pourquoi a-t-on lis 


2 DES 19 MORT 


VAAST la Hougue- 


DANS LES ALPES, UN CAR 
LE VERGLAS 


DÉRAPE SUR 


immeubles. Les sauveteurs s'affairent à la recher- 


des loc aux de la Fédération juive du travail. (Par téléphoto.) 


et s’écrase 


dansunravin 
10 morts 
22 blessés 


(De notre correspond. 
CHAMBERY, 23 février. 


IMANCHE soir, les voyageurs 


le pont 
d'Argentine entre 18 heures et 18 
heures 30, percurent des appels 
eu secours provenant de l'Arc, en 


ne, passent par 


contre-bas la route. Descendus 
de voiture, ils aperçurent un car de 
touristes renversé dans le torrent. 
Les cris provenaient de la carcasse 
du véhicule, dons lequel un grand 
nombre de perscnmes semblaient 
encore emprisonnées. 


aces et les por- 
*urs réussirent, à 


valent 
pius tard à l'hôpital d'Alma 


décatre quique 


luit cadavres se trouvaient enco- 
re dans le car, baignant dans l'eau 
glacée du torrent. 

L'autocar, conduit par son pro- 


SUITE PAGE 3 


du ‘‘ Laté 


631-7" 


rejetés par la mer 


(De nos corresp. particuliers au Havre et à Cherbourg) 


ENDANT une partie de la nuit, le patrouilleur de la Marine nal 
P mole « Lansquenet » a battu la mer au large de 


Cotentin, entre 


Sointe-Morie-du-Mont 


la cóte du 
et Saint-Martin- 


Varreville. C'est à quelques kilomètres seulement des ploges 
historiques de débarquement que l'hydravion géant « Laté 631-7 » est 
et s'est perdu corps et biens. 


tembé à lo mer, samedi après-midi, 
Dix-neuf persom 
Ce fut un cultiv 


de samedi, à 
e que je me peux préciser, 
heures, j'ai entendu pas- 


SUITE PAGE 3 


l'hydravion géant partir 
désarmé contre le 


= temps ? 


"HYDRAVION « Laté », type 
631, a une histoire malheu- 
reuse. La guerre a retardé 
sa sortie, des défaillances à peine 
concevables en ont fait un appa. 
reil dangereux, enfin la témérité 
d'un vol sans doute inutile par 
mauvais temps, semblent étre à 
T'origine de la catastrophe de sa- 
medi dernier. 

Le Latécoère 631-7 devait 
Havre vendredi, mais la n 
signalé une tempête de n 
Bretagne, ce départ fut rem 


temps était moins 


on asure que, ce jour- 

météo indiqua au 
pilote Creton que les conditions atmo- 
étaient favorables. C'est 


sphériques 
pourquoi ce dernier décida de partir. 
La catastrophe prouve que c'étai 


commission d'enquéte qui 
demain à Cherbourg, 


parvenait plus, j 
Une violente expiosi 


Un gilet de sauvetage 
puis 2 cadavres 


dunes 
ébarquement 
Mont. 

it d'abord une 
tenant des p. 
flotteur d'aile 
tage au nom di 
ceau de coque 


uinze mètres. 


d'une longueur de 


portant le numéro 


immatriculation du « Laté » et un 
dossier de siège. 
Un peu plus tard. au lieudit « Le| 
hameau 


sur la plage de 


le. 
Les deux corps sont o 
Gourju. directeur de la S.N.C.A.N. 


rue 
Gustave-Doré, au Havre, et de M. Mar- 


LES HAUTEURS DE NEIGE EN CENTIMETRES 1 


450.000 tonnes de neige sont 
tembées sur Paris. Ce sont les ser- 
vices de neitoiement qui ont établi 
ce bilan en estimant officiellement 
à 25 centimè l'épaisseur de la 
couche blanche 


La neige retarde les ] 
trains 


Le neige a-i-elle causé des per- | 

turbations importantes dans le tra- 

fie ferroviaire ? Voici les réponses 

des gares, pour la matinée d'au. 

jourd'hui : 

NORD : direct Londres (par ferry- 
boat), retard 3 beures ; reste du 


trafic : normal 
AUSTERLITZ : Express Cerbère 
(9 h. 30), retard 1 h. 40 ; re- | 


tards moyens 

SAINT-LAZARE 
10 à 15 minutes 

MONTPARNASSE : trafie normal 

LYON : retards moyens : 1 h. 30 | 
à 2 heures. 

EST : express Bucarest (7 h. 20). | 
retard £ h. 30 ; autres grandes | 
lignes : 1 h. à 1h. 30 ; bane | 
llene : 20 à 25 minutes. 


20 à 25 minutes. 
retards moyens : 


née avec dégel passager et local 


nouveau gel 


Mais dans |a nu 


Pas de courses à Vincennes 


Les courses qui 
eu aujourd'hui à Vin 
annulées. 
LE TRAFIC AERIEN 
Le maus ps (rodiffarde dt 
ause d'importan- 


mt été dérngées 
et dácollages s'effectuent 
ment avec toutefois quelques retards 


MOINS DE VIANDE 
FRAICHE CETTE 
SEMAINE 

316 bœufs à la ? 


Le fléchissement des a 
Villette se poursuit. La température 
et la saison défavorables ont limité 
aux chiffres suivants les disponibili- 
tés. ce matin, à ce grand marché 


parisien 

Bœufs, 316: vaches, 211: taureaux, 
21; veaux, 1041; moutons, 1000: 
pores, 300. 


Le Ravitaillement sera donc amesé 
sans doute à débloquer de plus 
ses quantités de frigo. cette sem 

Il n'est pas encore envisagé, toutes 
fois, de rétablir, 
rationnemeni, 


pour l'instant, un 


Le fantôme de Louviers accuse ses « exécuteurs » 


Lencble est en « tronses ». Son beou- 


tétont la températur 


M 


maintenant vous raconter la 


ans, à l'Athénée, m'en avait ait le 
Tl s'agit d'une merveilleu-e 


us de 
ve lève, nous sommes donc en 1860 
dans 'es saiors d'un gentleman fo: 
tuné dont les tempes grises indiquent 
assez qu'il a connu les terribles ora- 


aes de la passion. M. de Rochard 
entretient des relations bles avec 

ces eréatures qui plétinent 
les cœurs, Une cantatrice italienne, 


pour tout dire. La Rita Cavallini. 


Vous pourres entendre | 
ce soir... | 


PROGRAMME NATIONAL 


CONCERTS. — i4 h. 30, Récital 
d'orgue ; 16 h., Orchestre de Mar: 
selle; 19 h. 30, Orchestre de 


Lyon. 
MUSIQUE DE JAZZ, — 22 b. 39, 

Festival international 
CONFERENCES. — 17 h., Connan 
sance de l'homme; 17 b. 35. 


comique et l'humour chez M. 
Proust, par André Maurois. 
VARIETES, — 14 h. 5, L'hebdom, 


boite de Pand 
tamorphose ; 
de Grande - Bretagni 
La fenêtre ouverte 
THEATRE, — 20 h. 35, « Patrie », 
drame en cinq actes, de Victorien 
Sardou ; 23 h. 15. « Les grandes | 
journées de la il République » 
(suite), évocation de J. Gui-| 
gneberi. 
PROGRAMME PARISIEN 
CONCERT. — 20 h. 80, Orchestre 
national 
VARIETES, — 14 b. 
artistes lyriques 
ordres ; 30 D. 5, Souvenirs de fa- | 
e. 
THEATRE, — 22 h. « L'Etoile | 
de Singapour », par Albert Vi- 


dalie. 
„et demain 


PROGRAMME NATIONAL, 
6 h. 40, Les disques du réveil : 
7 h, 25, Lei beaux voyages : 8h, 15. 
Réveil musculaire 32 Man- 
doline; 9 h. 15, Heure de culture 
francaise ;'12 h., Le soleil lult pour 
tout le monde ; 12 h. 30, Orchestre : 
13 h. 30, La Tranchée des Balon- 
nettes, 

PROGRAMME PARISIEN, — 
Th. 8, Autour des chants ; T h. 20, 
Culture physique: T h, #3, Varié-| 
tés: 12 h., A l'écoute du monde : 
ja Grèce vous parle ; 12 h. 50, Télé 

13 h., Orchestre; 13 h, 30, 


des « réactions » qu'il émet 


Au Théâtre Sarah-Bernhardt 


ROMANCE 


de Robert de Flers et Frantis de Croisset 
(Extrait du courrier dés lectrices de « L'Echo du Cœur ») 


* ABEILLE DES ALPILLES NYMPHE SPINALIEN: E 


ERCI, chère Nymphe, pour votre patron de blouse. Avec un em- 
piècement de Valenciennes, l'effet cst des plus coquets, Je veux 


mon voyage à Paris, au théâtre Sarah-Bcrnhardt, où l'on joue une 
de MM. Robert de Flers et Francis de Croisset, d'après une œuvre de 
M. Edward Sheldon. Son teul titre, « 
à la bouche. Et tante Agathe, qui avait vu cette comédie, il y a vingt 


POUR LE MONU 
XII liste des 


recueillies par 


MM. Montand. Perraud, Fargues, 
Mme Girard Miles Cave, Jamain, 
M. Gobin, Mmes Pinot. Curceau, 
MM. Lamesch, Campol, Mile Sicu- 
rani MAL Carrière Piget, Marcot, 
André, Francony, Toulsa, Chout, 
Menjou, Mmes Bernard, Raset, Miles 
Dutertre, Valette, MM, Françis 
Sermet, Decamps Galandon, Mile 


Dhervilly, Mme Fincelolp, MM. Gra- 
tadeix, Besson. Galatry, Couratin, 
Mme Biais MM. Cabaribère, Lau- 
rent, Thévenon, Guille, Chaminade, 
Milie Serra, M. Glassers Mme Lucas, 
Mile Maillard, MM. Martin. Renard, 
Mile Horion, MM. Maurel, Favey 
Arbeltier, Palmier, Alcouffe, Boulon, 
Barthalon, Dobel, 
Mile Sa n, MM. Delmas, Ricotier, 
Laiou, Lamblin, Jaceoud. Bunou, Che- 
vailier, Anonyme,Lambert, Mile Bru- 
net, M. Razet, Mme Houssard, M.Mi- 
rial, Mmes Cartier, Rougier, Mlle Ra- 
very, MM. Ailard, Vanandrull, Cor- 
«lereix, Cajabert, Chartier, Mennes- 
ser, Anonyme, MM. Mathonier, F 
viert, Miles Lebert, Buisson, Chaf- 
fray MM. Gaurat. Cheneux, Rolland, 
Aillot Rosset, Braillon, Lutt, Gran- 
Vugel Luilly,' Fressonnet, Anonyme, 
MM. Colle, Mourey, Moim, Richard, 
Neveu. Lafarge, -Jolbert, 
Boucou. Barbet, Duffet. 
Miles Treiliarl, mutter. Leinaire, 
Thibault, Lanny, de la Jortie De- 
zon, Pollet Hony. Mme Devaux, Miles 
Guermel, fgrauchet, M. Roy.Mlles Gi- 
rard,Senel ^4. Lacarrière MM. Pesure- 
wiez, Debout, Mile Le Coq, 
Lemulle. Houtreux. Guilbert, Simon- 
met Marvingt Leleux, Tulbot, De- 
lon. Le Pirommec, Hyvert, Vigneron, 
Goldberg, Ribut, Liegeon. Le Dily. 
Mrugidon, Bailly, Père, Lacaste, Pil- 
las Chobert Boutigny, Molézieux, 
Cral, Baussant, Lalleve, Florent, 
Lecomte Premières successions MM 
Mourier Graud, Nicoux, Chiarelli. 
Mme Loudiche, Mile Mathieu. MM. 
sitiftaud, Doussac: Miles Cerron, afa- 
ôy, MAL tv, Grossi, Pel- 
lenger, "itle, Jaroveseau, M. Jupix 
Mme Chuc, MM. Laizeau, Tournier- 
Lassérve, Clermont, Sureau, Mme 
Jolbert Alea Lümonnier, Nauge, M. 


et l'illusionniste Carrington 
(peut-ét 


belle soirée que j'ai passée, lors de 


Rc;nance », m'avait déjà mis l'eau 


plus grand bien. 


Tom Armstong, qui est alors un 
tendre et mi vicairi omde dans ses 
rets. C'est le coup de foudre. Vaine- 
ment, tantes Betty et Bessie essaient 
ée le retenir sur la pente savonneuse 
du péché en lui confectionnant des 
takes aux raisins (à ce propos, j'ai- 
mersiy que « Jasmin des Dombes » 
me sä recette de puddin, 
express). Les deux possédés s'engion- 
tiraient dans le méme gouffre, si, 
touchée par la grâce, la Cavallini ne 
renonçait du même coup à son amour, 
À sa carrière et ne fuyait les tenta- 
tions du siècle pour s'en aller à Flesole 
mourir en odeur de sainteté. 

La scène où Rita consomme elle- 
méme sa défaite et marche, hagarde, 


pleuré. C'est dur pour un évèque de 
ne plus pouvoir évoquer le passé qu 
gràce à un mouehoir jauni et un bot 
quet fané enclos au fond d'un coffret 
Mais, vous savez, chére Nymphe, dans 
votre retraite d'Epinal, que la vie, tout 
comme les roses, a ses épines et vous 
fait de cruelles blessures. 

Dans de beaux décors de M. Dou- 
king qui imitent, à s'y méprendre, 
le velours, le tulle et la sole, d'ex- 
tellents acteurs filent cette « Ro- 
mance » génératrice de larmes. Vous 
foffnaissez Mlle Renée Saint-Cyr. Elle 
est ici telle ris- 
que done de 
pertisans. M. Jacques Berthier, 

fique serviteur de Dieu, 

T à notre grand Jean 

l'ampleur de la comparaison. 
Enfin, M. Lucien Nat est la distinc- 
tion même. 11 possède cette séduction 
des aristocrates éprouvés par la vie 
à laquelle les membres de notre elib 
sont toujours si sensibles. Mile Anne 
Valerio est charmante et Mme Maria 
JM a de la pétulance et de la 


Je suis à 
le M. Guy 


"Max FAVALELLI 


recherche d'un 
le Chantepleuri 


Pee: 


VERDUN. 21 FÉVRIER 


E 21 février 1916, sur un front 

L de dix kilométres et aprés 
wn bombardement infernal, 
u'alors inégalé, sur la rive 

te de la Meuse, trois corps 
d'armée allemands foncaient sur 
les deux pauvres divisions de no. 
tre 30° corps avec mission de s'em- 
parer, coûte que coûte, de Verdun. 


On sait ee qu'il en advint... 
Pendant dix mois, le feu a ma- 


MENT LECLERC 
souscriptions 


Paris-presse 


Point Mme Descrès, M. Girard, M. 


Gatti, Mlle Barrier, MM. Rouvier. 
Prudhomme. Mile Saby, MM. Gui 
gilof, Cassagneau, Charvas, Cabar- 
ron, Mme Gelli MM: Spasser, Ma- 
rouly, MM. Symphorin. Dejean, 
Hoyaux, Mme Petit, Mlle Viry, MM. 
Proal Gaubu, Olibo, Nicolai Ber- 
nard, Roques, Lascombe, Dizin, Au- 
part, Deuxième L.S.N., MM. Gresse, 
Amiel, Rioticoni. 

vellec, Nesa, Dars, Mar- 
ndre. Barié, Rouquette, Ce- 
Esmoingt, Barret Mounié, Le 


lor, 
Meu, Caldier, Noziéres, Pretat Voi- 
sin Leclerc, Bois, Reynaud, Lespi- 


Muselé, ' Leporte, 
Charnaux, Agents du 7 
LEN. Plat, Baju, Coussain, Bla: 
Orange,  Boukioire, Montferrand, 
Chaussade, Fouchereau, Lhomme, 
Boutonnet, Mmes Tixier, Léonard, 
Le Morvan, MM. Vignol Meynial, 
Supervielle, Polbo, Mmes Guitton, 
Hourigausen, Veney. MM. Volmar, 
Vidal, Levet, Vors, Laurencine, MM. 
Siriex Scourtis, Fontanon, Anonyme, 
M. Charbonnel, Miles Guende, Pier- 
net, Andriot, MM. Blanc, Gourge- 
rie. Mmes Marcus, Neukude, Mas- 
truy Mile Dallet, Delcatre, Pe- 
ladan. Botssel, Wittig. Mmes Paul, 


nasse, Huet. 


Schmitt, 


Lagarde, MM. Dubois, Munerot, 
Mme Remezy, ML Herbi, Gazeau 
Faurie, Merle, Courtade,  Mergier, 


Beuifait, Bée. 'Diaba, Giry, Bouvet. 
Mile Maréchal, M. Gossioux Mines| 
Bernier. Prudot, Rilan, Debeaupuis, 
Ressemont, Duvaux, Mme Bergeret, 
MM. About Gledel, Mile Delpech, 
AIM. Charnier, Rousset. Mlle Roca. 
M. Fiamena, Mile Véry, MM. Farail, 
Mare, 

Total: quinze mille sept cent cin- 
quante francs, 

Ce qui porte à 603134 francs le 
montant des souscriptions recueillies 

par Paris-presse. 

PLes souscriptions sont reçues à 
« Paris-presse >, 109, rue de Riche 
lieu, Paris (2°), directement ou par 
chèque, mandat-poste, C.C.P. N° C/C 
415431 Paris (mentionner « Sous- 
cription Leclerc »). 


vers je sacrifice supréme, est bou- 
leversante. Et j'ai beaucoup, beaucoup 


et j'ai 


JAILE LENOBLE enroule ume mèche de ses cheveux autour de ses 
doigts et tire énergiquement. Lo mèche résiste. Cependant son 
visage exprime la plus vive satisfaction. l| est toujcurs étendu sur 

l'étroit divan de 


identique à celui que produit l'arra- 

ent d'une motte de gazon, et une 
touffe de cheveux resie entre 
ses doigts. 

Sa main aussitôt trace un majes- 
tueux signe de croix. À l'autre bout 
de la pièce, la voix de la petite Mme 
Lenoblé s'élève. remplie de fierté: 
, tce qu'il n'est pas formida- 


ime Lenoble à 24 ans, un visage 
encore enfantin, de bons yeux can- 
dides et brillants derrière de gros- 
ses lunettes d'écaille. Peut-être ses 
yeux brillent-ils trop. justement 
Sans doute est-il flatteur d'avoir 
pour mari le « médium de Leu- 
vier », de lire son nom dans les 
Journaux, de se voir aux actuali- 
tée. Mais ce n'est pas sain pour unte 
jeune femme qui attend un bébé 
Les nerfs de Mme Lenoble ont 
cédé. Elle n'en est pas encore aux 


« transés » de son illustre mari: 
elle en est mux insomnies, aux som» 
nifères et, déjà, il a fa. 
lu qu'elle cesse de tra 
vailler dans son bureau 
de la mairie. 

Le début de cette his- 
toire, on le sait, remonte 
au 21 décembre. Il était 
strictement confarme aux 

plus rigides traditions de la littérature 
u» fantômes (encore que les fantó- 
mes s'ébattent plutôt dans les châ- 
teaux écossais que dana les appar- 
tements des petits employés nor- 
mands). 


Les Lenoble, d'abord, n'eurent À 
se pinindrs que de manifestations 
somme toute banales: coups dans 


laura murs, déplacements d'objets, 
snuffes glacés et autres facéti 
déplaisantes et occultes. Les choses 
ne se gâtèrent vraiment que plus 
tard A partir du moment où Gak: 
wit Ziawaky se présenta « officiel- 
lement » à eux. 

C'était un soir comme les autres, 
plutét plus calme. L'esprit se bor- 
nait à Hemaier sa présence en frap- 

pant, par séries de trois dans la 
Petite salle à des Lenoble, 
des coups difficiles À localiser. Mais 
les assiettes restaient correctement 
À leur piace sur la toile cirée., La 
table ne marquait aucune véliéité de 
se jeter sauvagement sur le buffet. 
Les chaussures de Lenoble ne bon- 
dissaient pas hors du placard de 
la cuisine pour se disposer en croix 
devant l'évier, Aucun, ne mater 
rieux ou ue ne s - 
né dans ln poussière sur la capote 
de la voiture d'enfant rangée sous 
l'escalier. 

Parfois, les Lenoble essayalent de 
me plus faire attention aux bruits. 
Malheureusement, s'ils se mettaient à 
parler, la puissance des coups aug- 
mentait, finissait par couvrir leurs 
voix. Cela les agaçait. Lenoble, brus- 
quement, frappa sur la table. 

Trois coups — comme le fantôme. 
1 ne l'avait pas vraiment fait exprès. 


se tut. Puis I 

Lenoble frappa de nouveau — peut- 
être en se disant que c'était le moyen 
de le chasser. Nouveau silence. Puis 
Gouveaux coups. 

— C'est comme s'il voulait parler, 
dit Lenobie. 

Quelque part dans la pièce, un coup 
retentit. Un seul. 

— En langage spirite, ça veut dire 
oui ! dit Mme Lenobie, 

Lenobie se pencha sur le sol : 

— Tu veux me parler ? 

Un coup lui répondit. 

Demande-lui qui il est. sug- 

gérs Mme Lenoble, Tu sels comment 
on fait? L'esprit indique par 
le rang des lettres dans l'alphabet 
On traduit à mesure sur un papier et 
cela fait des phrases. Attends que je 
prenne un erayon. 
it, veux-tu me dire ton nom? 
Lenoble aimable. 

T y eut sept coups ; un silence ; 
puis un coup. 


'ETAIS UN SOLDAT AU SERVICE 


été abattu 


De notre entoyé spécial Henri CHAUVIN 


LOUVIERS, ... février, 


veleurs freppé, et son attitude est sereine, sex muscles 


uis une troisième. On entend un bruit 


Je me rappelle l'histoire, dit le médium 
C'était un Mongol qui se déguisait en 


femme pour espionner le maquis... 


— G.. A... traduisait Mme Lenoble. Jeune femme, le Dr Vasse s'efforce 
— Ça y est ! triompha Lenoble. d'appliquer les techniques de 
C'est mon grand-père Gabriel. Tu sais cherche scientifique aux travaux du 
bien. mon pauvre grand-pe: Cercle Métapsychique d'Amiens 
Une grêle de coup désordonnés et deux sont venus à la fin de 
furibonds fit vibrer la maison. La maine à Louviers. ls ont entendu les 


porte du couloir s'ouvrit violemment. 


vint claquer contre le mur 
— Tu vois comme tu es 
Mme Lenoble. Tu l'as fáché ! Tu 
pouvais pas attendre 
tranquille ? 
L'inconvénient du langage spi 
est qu'il se prête mal à une conv 


L'AI VU ENTERRER 


imée. T fallut plu- 
sieurs minutes aux Lenoble avant de 
savoir que esprit s'appelait « Gakw]y 


sation vive et 


Ziawsky ». Mais l'esprit avait envie 
parier. 1] continuait intarissabiem: 
d'épeler son histoire : 

Soldat dans 
Assassiné le 20 novembre 1943 par 
deux Francais... » 

la jes deux noms. 
lein ! fit Lencbie. 


H «Enter à la Haye-Malherbe dans 


le bois di 
— Si cesi un vrai nom qu'il m 
dit ce serait extraordinaire, m'a 


conte Lenoble. Parce que c'est vrai 


qu'un soldat allemand a été tué à 
endroit-là. le 20 novembre 1943 


le sais : j'y étais. C'était un Mongol ou 


un Polonais qui se déguisait en fem) 


ur espionner le maquis. Il est tom 
sur une patrouille. Je ruis arrivé 


Juste comme on l'avait tué. 
gecoué, car j'étais bien jeune. 
FTP. ont dû l'enterrer sur 


et quil y ait sur lui des papiers 
nom de Z'awsky... 


De l'utilisation du lon 


péronier 
A premiére vue, cette histoire 
MÀ proprement fantastique. 


tiques : celui de se prêter à des 
terprétations absolument opposées. 
Spirites y verront la preuve que 
noble est « possédé » par l'esprit 
combrant, mal élevé et vindicatif 
Zinwsky. Les rationalistes y trou 
ront une raison de plus pour ex 
quer par l'auto-suggestion et la 


x 
sistance d'un violent choc mou] — 
l'exécution de Ziawsky — les phéno- 
ménes dont le jeune homme est la 


victime. 


ll reste que Lenoble entre mainte- 


mant tous les soirs « en transes » 
que tous ceux qui sont allés chez 


ont entendu les séries de coups. C' 
lui, le plus souvent qui ies provo- 
que. en réponse à ceux quaffirme- 


t-on, !l frappe sur les murs, sur 
sol. 


que Lenoble est en « état de transes » James Stewart ouvrit le feu, avec 
Tl y a. d'une part, les coups : ei| 95 sept exécutants. Il est de ceux 
d'autre part, les « transes ». Profes-| Qui. en 18. contribuèrent à la nais- 
tionnel du « truquage » l'ibusionniste| tance du Jazz. I] condult à la facon 
Carringion qui, prend, chaque année| dun béo, piein d'innocence, hue 
ses quartiers d'hiver à Louviers n'est} Mour et de malice. A son signal. dé- 
pas parvenu encore à découvrir le chañement et mélodies alternent. 
« truc , auquel Lenoble pourrait re- L'orchestre n'est plus qu'une machine 
courir, même inconsciemment pour les] ^ arracher des confidences des ins- 


provoquer. En revanche le Dr Vasse. 

dit qu'il est posible que Leno- 
be les produise par des contractions 
inconsclentes de son muscie long pé- 


lui, 


ronter 5 
C'est parait-il, ce que font 
nombreux médiums. Avec l'aide de 


apres 32 ans! 


Par Raymond BATARDY 


laxé cette terre, au point de lui faire 
engloutir, avec ses fermes. ses vil- 
lages et ses bois, plus d'un million 


ise y donna à l'uni- 
s stupéñé l'exemple d'un courage 
surhumain, et cette victoire de Ver- 
dun. remporté par nous senis, a 
montré ce que pouvait la volonté 
d'un peuple qui aime passionnément 
ses foyers et qui ne veut pas mou- 
rir! 
Pour 


82 anniversaire de cette 
attaque, fai voulu revoir ce coin 
du front: les morts y dorment dans 
la. solitude. 

Des nuages bas tout chargés de 
neige, et le grand vent qui hurle 
sur les collines tragiques enveiop- 
paient cette mer de trous d'obus qui 
déferle en grande houle jusqu'à 
l'horizon vide. 


Dominant durement le paysage 
de son squelette aplati, et semblable 
à une dalle de sacrifice Douaumont 
allonge sa créte fameuse, cependant 
que les lointains de la Weevre s'es- 

tompent dans une brume bleuâtre. 


Cette terre de malédiction. qu' 
veloppe un silence terrible. porte en- 
core sur elle toute la désolation hu- 
maine. 

Il y avait bien peu de monde à 
l'ossuaire et au cimetière des 20.000 
tombes qui l'accompagne. Nulle céré- 
monie officielle, sl ce n'est une assem- 
bide sinérai, à Verdun. des membres 
de la Sidi-Brahim, et le pèlerinage 
Su Souvenir au bols des Chures, sur 
Ja tombe de l'héroïque colonel Driand, 
des fidèles rescapés des 56 et 59" ba- 
taillons de chasseurs, conduits par 
Paul Hutin, député du Morbihan. 

Parmi les survivants de ces années 
terribles, combien ont pensé aujour- 
d'hui à ceux de Verdun ? 

Je sais bien... Trente-deux ans 
déjà.. C'est bien Join ! Et nous avons 
vieilli. Une autre guerre malheureuse 
est survenue et l'occupation a dis- 
tendu des liens qui soddalent les 
combattants entre eux. 

Tout de méme! 


dans la terre de Verdun et, en la par- 

 f'ai senti autour de moi, se 
plaindre, en silence, leur mémoire me- 
nacés 


Il faut donc que les pèlerinages d'an- 
ciens combattants reprennent comme 
avant guerre et que lə S.N.C.F. rende 
l'accès de Verdun facile, ce qui n'est| 
pas le cas, à présent, 


Douaumont devrait devenir le te: 


ple de tous ceux qui n'ont pas de sé- 
Pulture, de tous les disparus, aussi bien 


ceux de 14-18 que de 39-45, 
Ainsi, la France ensangli 

rait leur rendre à tous, 

lieu, un cuite national 


Aut 


mémoire des héros pourrait étre re- 
iciles que nous 


créée, en ces jours d 


traversons, cette véritable fratern 
nationale, dont nous avons 
besoin... 


PORTE St-MARTIN 


UN ECLAT DE RIRE ! 


avec BACH» 


THEATRE CLUB CINQ 
PIERRE | DAC 


ET TOUS LES PRINCES 


ON PLEURE RIRE 


DE 21“ 7A 23*58 


1 s'écria 


t écouter, bien 


l'armée allemande 


Ça ma 


place 
Alors supposez qu'on retrouve le corps 


get 
'ureusement, elle présente un défaut 
commun à toutes les histoires fantas- 


ou méme dans le vide. Il arrive 
aussi qu'ils se reproduisent spontané- 
ment | C'est ie cas lorsqu'ils annon- 
cent une « transe » de Lenoble. Mais 
lis ne «e produisent jamais pendant 


tant 


< TIRE-AU-FLANC > 


coups. Is ont examiné Lenoble. 
pensent que les coups sont émis 
Lenobie. Rien ne leur permet 
mer formellement que ce sol 


ne 


péronier. 
Quant aux 
vues aussi. L 


rite 
er- 


transes 


fixe désormais le moment, 


courtoisie d'en avertir Lenol 


de Pendant 75 minutes, devant le mé- 

ent decin et sa femme, Lenoble a donc 
donné une séance de . transes 
surprenante. Il s'est arraché trois 


les énormes touffes de cheveux. I 


granit 


ous 


roces et_invisibres. 
ra- 


Ces manifestations 


cet 
Je 


me 


iis n'ont pas cru utile de forger 


néologisme pour les dualifier 


Les 


adéquat C'est celui « 


au nerfs». 


ine 
Les 
Le 
en- 

de 
ve- 
plie 


et 
lui 
est 


J 


l| était comble, bondée. 


paufragé si 


l'état pur. 


ché d'appi 


hot que l'orchestre lui-même. 
de 
sa| à James Stewart. Comprenant 


éléments fort jeunes, 


TN 


par deux 
Français” 


a re- 


Tous 
la se- 


attire 
par 
des contractions de son muscle long 


ont 
« esprit » d'ailleurs en 


plusieurs 
heures à l'avance, et il a toujours la 


s'est 
cogné trois fois la tête avec une ex- 
réme violence contre un mur de 
Il a pris, allongé sur te par- 
Quet, la pose du Christ sur sa Croix. 
ll s'est battu contre des ennemis fé- 


Spectaculaires 
plongent la jeune Mme Lenobie dans 
une inquiétude à laquelle se mêle 
un vague sentiment d'admiration pour 
son extraordinaire mari. Sur le Dr 
Vasse et sa femme elles ont eu un 
effet sensibiement atténué. En fait 


existe, pour cela, un terme qui, bien 
que papiuaire, leur a paru tout à fait 
d'attaque de 


Ce vaisseau géant auürelt sans doute 
avait été porté par 
ondes mystérieuses du rythme à 


truments diaboliques. Chaque solo de 
saxo, de piano, de trompette esi ha- 
issements forcenés par 
la foule en délire, par une masse aussi 


Jean Leclère, de Belgique. succède 


huit 
il apporte au 


BOBINO 
HIER contre AUJOURD'HUI 


À partir du 6 mars début à 


ON père avait à peine re- 
AN fermé la porte du salon 
que Monelle sentit tout 

son courage l'abandonner, elle 
qui, une seconde auparavant, 
se croyait prête à affronter le 
diable en personne. Mais c'était 


Gérard qui était là. au milieu du sa- 

lon. un sourire un peu embarrassé au 

coin des lèvres et qui attendait. Elle 

s'arrêta à un pos de lui, n'osant af- 

fronter son regard. Les yeux baissés, 
3. en réponse à son 

* Alors, Monellé ? » : 


va les yeux. Il restait 
confondu par cette déclaration im- 
prévue, et comme il ne disait rien, 

elle senhardit timidemei 
Oui, je vous aime! reprit-elle. 


— A < Je vous 
Monelle, on 
parells de- 


n* bon 
air Mais voyons, 
ne tient pas des prop. 


dit 


vant un homme de mon âge 
avait dit cela d'un ton léger, 
comme s'il s'agissait d'une bonne 
plaisanter: 
— Il ny a pas de quoi rire 


continua Monelle sérieusement. 
Sans doute, Ce n'était pas | 


ment de plaisanter. D 
Gérard se sentait nt 
Pour se donner une contenance f 
fit un pas de côté et s'avança vers 
l'affiche du récital qui était restée 
épinglée au-dessus du divan 

— Toi aussi, dit-il, toi aussi. tu 
crois ce qu'impriment les Journaux 
Mais c'est une fausse nouvelle, Un 
canard, une blague 

Tl faisait n de s'intéresser à 
l'affiche comme s'il la voyait pour 
la première fois 

— Ce n'est pas une blague pour 
tout le monde, affrma Mone 


ns ce journal dit Gérard 
le ton que lon adopte envers 
petit garcon À qui l'on veut expi 
quer un probléme d'arithmétique. 
tu n'aurais jamais eu pareille idée. 
Tu ne m'aimes pas, Monelle, tu crois 
m'aimer... 


S Tous ceux qui aiment en sont 
— Tu n'as pas réfléchi, voyons 
Elle ft quelques pas vers lui et 

lui offrit un regard plein de can 

deur. I détournait obstinément les 


yeux 
vendredi. 

— Tu vois blen, dit Gérard. 
phant, comme si ia date 
Quelque chose à l'affaire. 

La preuve que je vous aime 
continua Monelle imperturbable: 
c'est que je vous l'ai dit 
croyez que c'est agréable 

— Tu rêves 
La preuve que Je vous aime 
c'est que je suis malheureuse 

Gérard explosa. ‘C'en était trop 

— Mais enfin Monelle, dit-il, re- 
garde-mol ! 

— Je ne fais que cela, affirma Mo- 
nelle. Elle était vraiment étonnée 
que Gérard ne se rendit pas à l'évi- 
dence. Je ne fais que cela, même 
quand vous n'êtes pas là. La preu- 
ve que je vous aime... c'est que 
vous trouve beau 

Non, vraiment. 

— Monelle., Monelle 
sur un ton exaspéré 

Tl lui tourna le dos et s'avanca 
vers le piano, Em fait. il ne sávait 
plus quoi dire, Finalement, il se re- 


Je ne pense qu'à vous 


depuis 


elle exagérait 
ft Gérard 


Une déclaration imprévue 


RESUME 
des chapitres précédents 


Le jour même où ils fétaient le 
1# anniversaire de leur 
qui n'a jamais cessé d 
reur, le compositeur Gérard Fa- 
vier et sa femme Sylvia ont 
la connaissance d'une jeune 
t de 18 ans, 


dans wn récital de 
méme jour, un jou crit que le 
compositeur et la jeune fille sont 
en train de filer le parfait amour. 
Furieux, Gérard est 
protester de 


bonne f 


du père de Monelle. Celui-ci, ce- 
perdant, est davantage préoccupé 
per iz conduite de sow pius jeune 
fils, Jules, qui a dérobé l'argen- 
terie fomillale. Monelle à demandé 
à son père de la laisser seule avec 
Fier. 

tourna et reprit, d'une voix ra 


Voyons, Monelle in CS 
ne faut pas me prendre pour un don 
je je suis en- 


Juan sous prétexte 


je n'étais pas seu 
avait Syivia 

]l vit bien q 
aucun compte 


~ DEMAIN 
Monelle se démasque 


Monelle ne tenait 
ses argument 


elle repr 
e petite fille 


Car, toute À s 
avec un entôter 
Je ne t'aime pas. 


lenneliement. ... Mais 
Ecouie- Monelle 
Tl la prit par les épaules, la regard: 
droit dans les yeux : « Ecoute 
au lieu de dé Regarde-mol ! » 
Elle soutint le poids de son reg 
mais insensiblement son visage sar 
prochait du sien qui ne reculait pas 
Une seconde, on erut qu'il allait brus- 
quement céder à l'appel qui mon 


de ce petit visa 
lembrasser sur 
un silence un peu 
il l'écarla avec brusquerie. 
de deux pas. lui tourna le dos. On 
n pu dire sí elle réfléchissait 
ou si elle pleural. Elle se retourna 
tout à coup, criant, trépignant pres- 
que, comme une petite fille coléreuse 


trouble 
Elle recu 


— Parfaitement, je vous aime | 
C'est bien mon droit, à la fin du 
compte ous aimerai sans vou: 
si vous co ez... Je vous aime, là ! 


Ce n'est pa faute 
Elle s'arrêta net parce qu'il c 
nuait à la regarder. Son regard, pour- 
tant, avait changé. Bien qu'il ne vou- 
lót pas en avoir l'air, il était troublé 
par tant de sincérité. Elle lui rendit 
son regard, fit la moue et. calmée : 


« Je vous demande pardon. dit-elle 
Je ne recommenceral plus. » Elle prit 
un temps et ajouts, comme dans un 


souffle : « Je vous aime... » 
- Adieu, Monelle, dit Gérard brus- 
queme: 
Comme elle voulait parier : « O 


je sais, tu m'aimes », enchai 


festival la note langoureuse, note qui 

fut continuée par le saxo-ténor Lucky 

Thomson, dont ja réputation est mon- 
jale. 

On attendait avec curiosité, Claude 
Luter et sa formation. On salt qu'ils 
furent découverts par hasard, un soir, 
par Hugues Panassié, au « Lorie 
fais », le bar bien connu. Tous sont 
très jeunes. Le chef a 18 ans. Leur 
physique est parfaitement existentia- 
iste. 

On peut penser que ies familles 
doivent s'effondrer de douleur devant 
un tel début de destin. Il faut bien 
reconnaitre que le jazz est une secte 
comprenant sans doute des existen- 
tialistes, mais aussi un auditoire qui 
lest certainement beaucoup moins 
si l'on considère ja présence d'un 
grand nombre de messieurs d'un au- 
tre âge 

Quoi qu'il en soit. Claude Luter fut 
la révolution de la soirée. Il fut ap- 
plaudi presque autant qu'Armstrong 
lui-même 

On se trémousse à l'orchestre, sur 


4 DERNIERS JOURS DU 
TRIOMPHAL SUCCES 


"EUROPEEN 


La joyeuse 
revue de 
DED RYSEL 


m- 


THEATRE DES VARIETES 


u LEUT CRU ! 


RICH 


ité 


mobreuri 


PERIAL 
INECRAN 
ESAR 


iontat. 


un grand filg nne! 
ven 


AVENUE 


SACHA 
GUITRY 


dans son dernier film 


DONNE-MOI 
TES YEUX 


[MEDRANO | 


cirque de Te 


BERTIL LIONS 


PERSSON et ses 
du Norvégien 


PHOQUES OLOF OLSON 
obaroo RASPINI 


ont enthousiasmé le public ! 


Y. GIBEAU (Combat) 
— SALLE CHAUFFEE — 


ELYSEE PALACE 


12, rue de Morignan - ELY. 58-64 
Tous les jours 
RESTAURANT 

THE DANSANT - CABARET 


— na 


CIRQUE D'HIVER 


les imde 
BOUGLIONE 


PRESENTENT 
pour leurs adieux à Poris 
l'extraordinaire spectocle qui, 
avec leur immense cirque à 
6 mèts, va parci toutes 
les routes du monde 


Tous les soirs, à 20 h, 45 
Matinées : jeudi, samedi 15 h. 
Dimanche : 14h - 12 h. 


MOGADOR: Ün triomphe 


Soirée 20 h. 30 . Matinées 
Jeudi et Dimanche : 14 h. 30 


VIOLETTES IMPERIALES 


« Un spectacle qui rivalise victo- 
rieusement par le faste et l'éclat de | 
la mise en scène, avec le souvenir 
des plus somptueuses productions 
de Paris, Londres ou New-York. » 
Paul Gordeaux (l'Intransigeant) | 
« Cette opérette est montée avec | 
un luxe qui dépasse l'imagination» | 
G.-M. Bernanose (Ce Matin) 
€ Mise en scène éblouissante... » 

Léon Treich (L'Ordre) 


Le premier soir du Festival de jazz 
fut hot cent pour cent... 


aussi bien sur scène que dans la salle 
b (De notre envoyé spécial Pierre BERGER.) 


E vous jure bien qu'hier soir, 
Puccini, Massenet, Rossini, Gou- 
nod et Meyerbeer comptèrent 
bien peu dans la balance his- 

torique de l'Opéra de Nice. La salle 


scène, au parterre. à l'amphithéAtre 
A la fin du festival. les effigies de 
Rossini et de Mozart se trémousseront 
certainement aussi 

Voici Francis Burger et ses six élé- 
ments qui représentent la Suisse, Vol- 
ei Milton Mezzirow, l'un des délé- 
gués de l'Amérique, Lui aussi a droit 
À de sensationnelles ovations. C'est 
Un blanc et ses exécutants sont des 
noirs.. Tous. sauf un, sont d'un cer- 
tain Age. On pense à un orchestre 
composé d'oncles Tom, qui serait di 
rigé par un oncle Sam 

Mezrirow, c'est la grande classe. 
Chacun de ses airs et chacune des 
improvisations sentent Jes dimanches 
autour de la plantation 

L'Angleterre a envoyé Derrick Ne- 
ville et sept musiciens Ii apportent 
beaucoup de flegme dans leur jeu et 
lon dirait des gentlemen égarés chez 
un marchand d'instruments 

Voici, enfin, Armstrong Alors, la 
salle ne se tient plus, Du delire ha- 
bituel on passe à [hystérie. Arma- 
trong n'était pas venu en France 
depuis 34. Par contre. ses disques y 
avaient apporté le témoignage perma- 
nent de sa progression 

Armstrong est un diable noir, teur 
à tour malicieux nostalgique, déchai- 
né, tempéré. Son magnétisme est ex- 
traordinaire. Il l'exerce sur la salle 
et sur son ensemble. I| convient, no- 
tamment. de signaler un contrebassis- 
te dont ja ressemblance avec Al 
Brown est frappante, au double titre 
de ia beauté et de ja danse. I! entraine 
son instrument comme une femme 

Tl y a beaucoup à dire sur le sens 
de ce festival. On sait que M. Hu- 
gues Panassié, président du Hot Club 
de France, en est l'âme, A la fin du 
festival. || en déterminera lui-méme 
les réalités et ce qu'il convient de 
penser sur l'importance du jazz dans 
le domaine musical français. 

En attendant, nous suivons avec 
beaucoup de jole le développement 
d'un art qui, pour une fois, va gagner 
ses lettres de noblesse devant le plus 
grand public 


LES SPORTS 
ET L'AMOUR EN 1900 


Jean Bouin et CMo de Mérode, 
Georges Carpentier et la belle Otéro 
surgissent du passé, les uns à l'apo- 
gée de leur gloire, les autres au dé- 
but de leur carrière, mêlant le sport 
et l'amour dans « PARIS 1900 », film 
unique, chronique vivante d'une épo- 
que révolue, qui passera en exclus 
vité à partir du 25 février : aux 
Champs-Elysées, À l'« Ermitage » 
sur les boulevard, au « Français » ; 
place Clichy, « Aux Images » 
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Grand Prix du Cinéma Français 


EN DOUBLE 
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12, bd Montmartre) 
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un TT grand bin eg fi 


IL FAUT AVOIR VU 


LE TABLEAU DE CHASSE 


de ICHEL GYARMATHY 
Le tobleou domt parie tout Pori 
T. L soirs 20 h. 15. Dim., jundi 14 h 30 


FOLIES-BERGERE 


Mise en srène de H- DEC OIN 


ROUTF 


NOIR 


ElD £C f.C.C. 
SUR BLANC" 


Hélas. 


Je 
ne peux rien pour to 
foudre est tombé 

' avant qu 


Il fit un rapide r^ 


lu dans le journal. 


€ au 


es trés jolie 


s'éc: 


à côté 


apres, va... c'est Plus 


voix désarmante de 


ide que ca ? 
tre ehansem. 
Mais non. tu es 
re, je te jure que 
s de eôté, ouvrit 
a dans le ve 


te 
e avec 


croire ! 
amer- 


vous dites cela pour vous dé- 

zrasser de mol s, d'une voix 

"up On se erra ? 

la porte, puis la re- 

-il, je vais te prou- 

Y confiance en toi ! 

Vendredi soir, nous dinons à la mai- 

sen. avee Ludo. Tu peux venir, aj tu 
Devant la 
bie. Elle EN. 


Adaptation 


Copur 


Spectacle 


de 
1948 


(A sui 
Marcel FORTIER. 
by « Paris-presse » 


de Paris 
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Th. Républiq, 
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2048 
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Michodière 


Baty, Ni 


salle, Pe 


tre de Paris, Vi 


inte, 


Humour, 
Monceau. 
mbules, 


Faust. 
Le Menteur: On ne 
saur. pens. à tout, 


La Rabouilleuse, 
Le Maharadjah. 
L'Impure, 

La Patronne, 
Couleurs du' Temps, 
Les Av, Roi Pausele, 
Maréch, Sans-Géne. 
Irene sent le 
3 garçons, 1 
Le Diable boiteux, 
Andalousie 

Maison du fossoyeur, 
Retour. 

Maitre de Santiago. 
Passage du Ma 
Amphitryo 
Violettes Impériaies. 
Homard à lamen 


Matériel humal: 
Le square du Pérou, 
Les Comp. d. 1. Mus, 
Grand printemps, 
Qui l'eût eru 
Le Record. 
Amb: 
Athénée, Comádi 
Gaité-Montparn. 
Mathurins, Miehel, 
Montparnasse 
Nouveautes, Pi. 
-Rernhardt, Théà 
Colombier 
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Fleurs des chants 


Zut à l'or, 
Marshall, nous vof. 


MUSIC-HALLS 
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20,30 


| 2015 
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CIRQUES 


Medrano 


a 


Uimer. 
Hier c. aujourd'hui, 
Paris Extra-Dry 


Les phoq., 


les lions, 
Cirque d'Hiv. 2048 Les ours blancs. 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 


Péche mortel. 


.. Une Femme danger. 


. La Fière Tzigane, 


CINEMAS 
FILMS FRANÇAIS 


Empire 
Ermitage 


Normandie 


Olympia 


Panthéon ^. 


Amiral Nakhimov, 
fan Antonio. 


prine.de 
" noir. 
anga. 
Aloma, princ des Iles 
L'œuf et moi 


. Aloma, princ.des Iles 


Dumb: 
Rend 


1, ertme 


La Fiere Tzigane. 
avillon noir, 
Dumbo 

Etoile de ballet 
Pavillon noir, 


Par la fenêtre 
M. Vincent. 

Par la fenétn 
Donne-moi t 


yeux, 


- M, Vincent 


Trois v 
Mort ou 


ses. 


: Mort ou vif. 


lo-Ciné Opéra 


Rérent Caumartin. 


. Mort où 


Une Nuit 
Betnsabée 


Tabarin, 


- Destin d.Destr.Clary. 


Avent.comm.demain, 


- Aventcomm.demain, 


Bat. de l'eau lourde. 
Une belie 


Ruy Bias. 
Ruy Blas 


~ Fort de ia Solitude. 
: Fort 


la Solitu 
Fort de la Solitude. 
L'idole 

Quai des Orfévr 
La grande Ma: 
Après l'amour. 
Bethsabée 
Quai des Orfévres. 
Bat. de l'eau lourde, 
Quai des Ortevres. 
Cage aux rossignols, 


iet. 


. Amants de St-Jean. 


Bat. du ciel (2 ep.) 
Le Corbeau 


FILMS ETRANGERS (Vers. orig.) 


Arries 
Artistie .. 


LES è MA YOL'S PIN OP CIRES 


. Tovj 


L.plbell.ann.d.n.via, 
Demoiselles Harvey. 
Pavillon noir 

Rosie l'endíablée, 
Amiral Nakhimov, 

2 sœurs viv. en paix, 
2 jnes filet 1 marin. 
Helzapoppin. 

Brève rencontre. 
Michigan Kid 
Aloma, princ.des Iles 
L'œuf ‘et moi 
Bérénade à Mexico. 


=. Cape et poignard. 


Boomerang 

La Fière Tztyane. 
Heureux mortels 

2 sœurs viv. en paix. 
ler Yankee à Tokio. 
L'œut et mol. 

Le Saut de la Mort. 
Rebecca. 


Polka d'amour. 
Rio, Rythme d'amour 
ds mon cœur 
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€ 
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La Conférence des ‘“‘3” sur l'Allemagne 


s'ouvre cet après-midi à Londres 

Elle pourrait devenir une conférence 

à «6» par l'entrée des pays du Benelux 
A confézence igit sur l'Allemagne s'ouvre aujourd'hui i| 
les aneiens bâtiments de l'India Office. 

PERDENT sisté de MM. Hervé Alphand, directeur général des Affaires économiques 

LA MAJORITÉ AU | * Quai d'Orsay, et Couve de Murville, directeur général. chargé des | 


| 
LONDRES, 23 février. 
LES COMMUNISTES L T - | 
La délégation francaise est par M. René Massigli, as- 
CONSEIL MUNICIPAL 


comportant les t ats Un autre point de discussion est le | 
MP RENE problème du relèvement de l'Alle-| 

D l« Participation des Etats du Be- magne. | 
S seu Toto ae de pla lirer et Washington sont dick 

occidentale dés à lure le potentiel indu striel | 


M. Paul Perrin, RPF. a été élu.| 2° 


Développement et organisation mand dans je pian du relèvement 


conseiller général de Vertaille- | des trois zones occidentales d occupa- — €uropéen. 
Ouest, en remplacement d'un com-| tion. Les Anglo-Américains s'attendent. 
munisie. Voiei les résultats : 3^ Quelle place agne doite À Ce sujet. à une forte opposition ds 
Inscrits : 18021 : votants : 9438 :| enl tenir dans le plan de reconstruc- la France et du Benelux 
suffrage. exprimés ; 9.293 ; blancs'ou| (on de rEurope et dans quelle me. Pour les réparations, la France pro-| 
nuls : 194. mure ce pays Dénéficiera-t-il du plan  Poserait — plutôt que de détruire les 
Ont obtenu : Marsan? usines allemandes — de prélever des 
Paul Perrin (RPF). 4739 : Er-| 4 La Ruhr : le charbon allemand machines-outils dans chaque usine 
nest Detay (com), 4384 ; Joseph Ar-| et les” problèmes du contrôle de „Même en ramenant l'Allemagne à| 
cher (fder.). l'acier ; les formes du contrôle allié. son niveau industriel de 1936 on a 


Dimanehe te, au premier tour | 
de scrutin. on avait enregistré 9.963 | 
. votants. Quatre candidats se trou- | 
vaient en présence : M. Ernest Deía 


caleulé qu'il resterait encore un excé- 
dent de 375.000 machines-outils qui| 
pourraient être réparties au ttre des 
réparations. 


6° Les réparations. 
T* Les modifications à apporter aux 


com.) obtenait 423 voix : M. Paul cooperation des pays du Benelux 

errin ( J, 3006 ; laurice mise en principe par les trois D J, 

Taineau ($110 1075. et M. Chai-| ? dinies on principe per les troia La protestation de l'U.R.S.S. 

gne (M.R.P.), 1.524 — ‘probablement die Par des notes repris P: Lon- 
Her, pour le second tour, les csndi-| Conférence, — Probablement dés ta dreset Washington, le gouvernement 


soviétique a protest ion 


contre la réi 


m 


dats socialiste et M.R.P. s'étaient re- d RUN cup AaS A 


és purement et simplement de le et. notamment en ce qui cea- tripartite sur l'Allemagne qui. dit- 
s: " u forme de cette participation. elle. « viole l'accord de Potsdam » 
Soulignons enfin que la perte de| “ER probléme qui tient le plus à Dans leur réponse, les trois 
ge ese par les communistes suffit à| cœur aux Angio-Américains est celui « Grands » ont en particulier précisé | 
placer, ia majorité du Conseil géné-| de la fusion des trois zones occ'den- que leurs décisions, à Londres, ne| 
ral de Seine-et-Oise. tales présumeraient en rien une discussion 


La répartition des sièges, en effet les réserves de la Fran- d'ensemble sur l'Allemagne. 


sénbut maintenant dé la façon sui-| ce. C. estime que le problème La porte reste donc ouverte à une| 
nte i mistes 18 ; MRP. 6 ; sp 4^ la fusion est lié à d'autres quese conférence à « quatre » 

LO. 5 : Radsoe. 4 ; RPF. 4 ; URD.| 5. 

3 ; Sóc. indépendants 1. | Un grand reportage en Allemagne de M. Picard, p 

Abel HERMANT 

EST GRACIE 


Abel Hermant. âgé de quatre-vingt- 
trois ans, que fut membre de l'Acadé- 
mie française # qui, depuis le mois de! 
embre dernier, était en traitement 
À l'hôpital de Versailles, vient de qui 
ter cet établissement, son état de sa: 
s'étant amélioré, Il a été gracié 
TROIS FOIS CONDAMNE à mort 
Erich is- 


par les tribunaux alliés, à 
Ben radio sar au relèvement de la France 


fusillé au polyzone de Strasbourg. 


mots croises 
J M N V VI VIL VR X X 


N France, le soldat allemand qui pillait « individuellement » était | 
E puni de mort. Far contre, par trains entiers, les richesses de la| 
France traversaient le Rhin. 

Depuis trois ans, c'est nous qui sommes l'occupant. Pendant les pre- | 
miers mois, chacun a « libéré » un poste de radio ou « récupéré » un 
| frigidaire ou de l'argenterie. 
| Ensuite est venu le stade de la 
tution officielle par l'Allema- 


fait pas l'affaire de ceux qui, chez 
neus, livrent un hangar au prix d'un | 
immeuble d'avant guerre... 

L'impression que l'on emporte après 
avoir discuté avec les techniciens et 
parcouru le pays est que ce qui sort 
d'Allemagne est livré aux intérêts| 


nom 


. Enfin, le 


i 
e 17. 


est intervenu ün plaa in- 
771 | 
sins pour le démontae et sp 
lert d'usines allemandes sor Prochain article : 
£aeasement inventoriées : : 
Dis villes sinistrées ont accueilli | AUX camps d'extermina- 
avec drapeaux et discours reconnais eriari 


tion nazis, 
pond par des universités 


| sants des maisons préfabriquées of- 
fertes par nos amis de Suède et d'ail- 
| leurs... Est-ce que ça n'aurait pas 
une certaine gueule, un village ene 
tiërement reconstruit avee des mai. 
sons en bois de la Forêt Noire ou en 
agglomérés du Palatinat ? Et du vin 
du Rhin qui ne serait pas à 60 francs 
le litre ! Et des usines remontées avec 
des machines arrivées d'outre-Rhin 
dans des wagons pavoisés ou non ? 
Tout cela est possible puisque, au 
bien nous avons hérité de 50.000 ma. 


privés et que ces mêmes intérêts pri. | 
vés s'opposent à ce qu'il en sorte | 
davantage pour éviter que les b 
prix me concurrencent ceux du ma: 
ché noir frança 


Ce que nous tirons de | 
notre zone 


Artaanes 


| rore or aa 200.000 qui se trou- o; ue à 2.000 milliards ce que | 
| ven 1. Dowenr Snr we mor: pap l'Allemagne a pris en France sans | 
pe demeure Afraire en Combine d’abord ! contrepartie, tandis que la zone ac-| 


vet i tuelle fait payer en dollars ce qu'elle 


| Mais il faut compter avec certains — Xporte pour régler les importations 
privés. Privés surtout de Qui lui sont indispensables. Elle a res- 

titué aux régions frontalières fran- 

lemand? Vous en aises pour 37 millions de mobiliers, 

d? Vous en 23 millions de produits agricoles et 

| ar 410 millions de machines industrielles. 
Pour les autres régions de France, 


estitutions xe sont élevées. pour 
les mêmes catégories, à un total de 
165 millions. 

Chaque mois, la ione nous fournit 
100 millions de kw.-h. soit le tiers 
de m consommation parisienne d'élec- 


quantit 
sace que | 
puis la 

Dex machines-outils? 


Bien sür qu'il 


en est entr* en France! Mais à tra- tricité. Nous en recevons également, 
vers le pays. bien des hangars abri- chaque trimestre, 60.000 tonnes d'acier. 

| tent et abriteront longtemps ces ma- et les journaux français ont bénéficié 
chines I est tant de gens qui ont déjà de 474.000 m3 de bois destiné à 
ongé à supprimer un concurrent la fabrication de 4a pâte à papier. | 


tandis que les mines, les chemine de 
fer et l'Industrie en recevaient près | 
d'un million de mètres cubes. Nous 
avons été saturés de chaussures de | 
Pirmasens et les articles d'hor! 
et de petite mécanique sont 
éexportés comme s'ils avalent été fa- 
briqués em France, La zone travaille | 
à façon des textiles venus de chez 
nous et nous vend encore des machi- 
me; agricoles et des moteurs. 

Son commerce extérieur atteint 100 
ons de dollars par an, dont 80 
France. Je sa encore 
que. pour obtenir les pro- 

* notre » zone. nous lui 
envoyons des dolls. Mais nous 
avons quelque chose pour nos dol 
lars. ce qui vaut mieux que le sys- 
tème en vigueur dans la zone améri- 
caine, qui consiste à envoyer des dol- 

rs pour 3e rien avoir.. sinon un 
semblant de paix sociale et de paix 


allemand bien 
leur matériel ! 

Des maisons de bois? On peut en 
fabriquer en zone française de quoi 
construire des diz^ines de villages, 
de quoi reloger des milliers de Fran- 
çais sini I y a dans notre zone 

menses forêts, de la main-d 

qui ne demande qu'à trav 
des entreprises prêtes à produire. 
A produire à des prix défiant toute 
e^meurremce. A trop bas prix Juste- 
ment Vous pensez bien que cela ne 


INVITATION 


MARIE - LOUISE 


52, Champs-Elysées 


us qu'à renouveler 


SAVON DE TUIL ETTE 


La Chambre Syndicale Francaise 
de ia Savonnerie de Tollet à rappelle 
que le ticket SN de févr jours | d 
valable, donne les droits Put ants en 
savonnettes 80 gr. à 15 francs d'une 
E : quatre - J : deux. - Autres “até 
gories : une savonnette. + Atf.ation 
À la péremption. 


SERVIETTES 
HOMMES d'AFFAIRES 


toutes dimensions 


mi 


BOX et VEAU naturel présente. tout court ! 
La France tout entière pourrait | 
SACS de DAMES ALICE BARET || zr s Atemagne o récompense 
de tes sacrifices et de l'audace de 
matière plastique américaine outre ceux qui ont franchi le Rhin alors 
Présentation Vernis et 2 que la Fiance était à peine libérée et 
Vente en gros seulement dans ses salons 4u 3° étage exangie. Il suffirait pour cela que 
ALBI T'Etat Jurule les intérêts privés de | 

Ets DUCHERE et RECHT Défilé de monnequins de 3 n. 15 à S n, || vers fibus: DIRE 
76-78, Champs-Elysées à poni de Mardi 24 février Mais il n'y arrive déjà pas en 


Arcade LIDO Tai. ELY. France ! Alors. 


SALLE À MANGER 
Em 
compère 


CHAMBRE 
RONCE DE NOYER 
complète 


44.500 


STUDIO 
RONCE DE NOYER 
complet 


35.000 
CANAPÉ-LIT 


COSY-STUDIO 


9.500 
ay DIVAN-LIT 


! personne 


LIVRAISON À DOMICILE - CERTIFICAT DE GARANTIE A TOUT [res ue 
Meg PE ACHETEUR - COMPENSATION DU DÉPLACEMENT AUX| Gratuit N° 
15.500 CLIENTS DE PROVINCE - GRANDES FACILITÉS DE PAIEMENT | SUR DEMANDE 


PARIS-AMEUBLEMENT 


AA PNAC QUE rt A JAS ILE. 
AVENUE D'ORLÉANS PARIS 14* ni ZOJA MOUTON DUYERNET: 


PARIS-AMEUBLEMENT est ouvert tous lès jours. Fermé le dimanche et lundi 


souvent |, 


(Suite de la première page. 
Laté 631-7 ni d'en établir les cif- 
constances exactes. 

Ti sembie ressortir, cependant, des 

—Y-cY d ey 
avait quitté oü 
construit par la S.N.CA.N.. samedi 
à 13 heures, pour Biscarosse. et qui 
devait emprunter l'itinéraire Coten-| 
tin-Mont_Saint-Michel-Saint-Nazaire- 
bassin d'Arcachon, a été mis dans 
l'obligation de faire demi-tour au-des- 
sus du Cotentin. 

Le pilote tenta alors un amerrissa- 
ge de fortune au large d'Utan Beach 
mais la visibilité étant nulle (tempéie 
de nèige), il dut heurter une des nom- 
breuses épaves de navires de débar- 
quement qui parsèment la mer, se 
briser et exploser. 


Les victimes 


Société Nationale de Constructions | 
Aéronautiques du N 
directeur de 14 S. 
pilote ; G 
Vaubourdole, Lombert, 
sty, 

Cireonseription 
parisienne (dép 


C. A. N. ; Creton, 


es, incénieur-navigate 
Seheone, 


Siro- 


Delpéene, 


teebnieien: | 
Soctété Générale d'Equipement (Pa~ 
ris). — M. Sai ies 

D'autre part, quatre membres du| 


personnel centre aérien téehnique | 
de réception et d'entrainement sé tre 
vaient à bord de l'appareil I s 
d'un technicien, M, Dumas, d'un ingé- 
rieur, M. Tei ‘deux autres 
personnes, dont un 

les Il n'a pzs été possil 
nt d'obtenir les noms. 


"UN COUP DE COUTEAU DE| 
BOUCHER en plein cœur. au cours | 
d'une dispute, le manœuvre Jean- | 
Philippe Tournier, de Grenoble. tue | 
sa maitresse, Marcelle Gilley. 


rix Albert Londres 1946 


Des intéréts privés francais 
empéchent la zone d'occupation 
de travailler pleinement |, 


LA CRISE 
TCHÈQUE | 


(Suite de la première page.) 
wald, d'entrer dans un gouvernement | 
dont seraient exclus les partis non 
marxstes, On prévoit qu'il opposera 
un refus eaMgorique pour reserver $| 
liberté d'action. 

Dans certains milieux politiques, on | 
déclare que le parti communiste ne 
s'opposera pas à la formation d'un 
nouveau gouvernement de tous jw» 
partis politique: 

Les journaux ne paraissant pas le 
lundi, le Rude Pravo, organe central 
du parti communiste, a publié ce ma- 
tin une édition spéciale reproduisant 
en première page, sous le titre : « Le 
point de vue soviétique usr la crise 
gouvernementale tchécoslovaque », un 
article de la Pravda. 

L'insistance de M. Benès à mainte- | 
nir la coalition du « Front National » | 
dans son intégrité, a empêché. jusqu'à | 
présent : 

1° L'effondrement du systéme cons- 
titutionnel du gouvernement ; 

2" Le remplacement, par des com-| 


munistes ou. des communisants, des | 
ministres démisionnaires : 
3* La dissolution du Parlement et| 


rorganisation de nouvelles élections 
dans les six semaines, préconisées par 
anti-communistes. 


AISSANCE 

Nous apprenons avec plaisir la nais- | 
sance du petit Jean-Claude, fils d'un | 
de nos collaborateurs des services de | 
vente. M. Cortier. 


Vous ouvrez cette bolie 


avec votre médius 
vous y découvrez 


ue “wé 631.7" KRIEGER M'A DIT 


le bon Cachou gans | 


Non loin du “Quai des brumes 
dans sa boutique de teinturier 


“Je voulais prendre un avocat. 


Laisse tomber... Laisse tomber 
m'a répété la mère” 
Par Geneviève MANCERON 


impersonnelle et laide. Une teinturerie-pressing. On pousse 

porte peinte en jaune. C'est tout petit. Ça rapportait pourtant 
pour payer le lycée et le piaro de Crieri. Krieger, le beau- 
est là, un grand homme gris Gris de teint, de costume, de cheveu. 
Ue. "rotté par on ne sait quels sables mouvants de la vie. ll n'est pas 
sans Credis sans intelligence. Ses yeux bleus se troublent, se mouillent 
aisément. On dirait un animal habitué à l'embre et que l'on tient de| 
force à la lumière. 


LA SOCIETE NATIONALE DE VENTE DES SURPLUS 


NE rue 
Ut 
assez 


Dehors, e'est le terrible paysage Kriger prend et reprend 
je la proche banlieue: les murs de son histoire qu'il vide 
les maisons coupées en ce. Il ne donne jam: 
tranches minces, les meublés où eune explication ferme où n 
V&vier sert de lavabo. ce qu é. S'il est 


Il faut voir ce quartier. cette es- il a 


péce de Quai des Brumes — mais la plus vague. I ne snit pas, il ne 
un quai d'où l'on ne sembarque comprend pas. Son réflexe le plus| 
jamais — qu'est le quartier de Cri- exe de teinturier 
cri, ce quadrilatère composé par savait pas plier 
sa rue, le marché, le bal et la Seine. vêtements. 
La petite rue, non point sinistre Il y revient toujours 
mais médiocre, avec ses maisons Dans un coin de la boutique, m 
un étage et ses cailloux qui usent métis, moitié noir, moitié a 
les semelles. Les boutiques poussié- est l'employé de 
reuses et sombres, aussi mal appro- marcher la p 


visionnées que dans um village. Les 
cafés où tralnent des Arabes ra- 
vagés et que hantent le demi-fou 
Lecoq. ces bistros où tout le monde 
se tait lorsque entre un inconnu 
parce qu'on le prend pour un file. 


Cependant Krieger parie inces- n explication, ou du 
samment tout le temps. de Cricri. qu'il veut donner 
avec uné sorte de rancune. ent que c'est mol. 

— Elle était à l'Axe le plus bête, pète Krieger 
dit-il, si on avait tenu un an en- Qui « ils 
core. à dix-huit ans, om voit dfté- Dan 
remment. — Mais dit quelque | 


Ses yeux clignotants fixent la rue 
où passent à l'instant d'autres Cri- 
eri, deux filles qui fixent la bouti- 
que, bouche bée, qui ricanent tout 
à coup et filent en courant 


— Elle voulait un piano, on lui 
a payé un piano, mais elle voulait 
jouer du boogie-woogie moi je lui 


ai dit: « Joue du classique, de ia 
mélodie ,. Alors elle n'a plus joué 
et j'ai vendu le piano. Ti dit: « C'est 
Pour lui. tout cela, c'est in faute un avocat. La mère 
des livres, des romans « Laisse lomber, laiss 
— Elle ne lisait pas elle dévo- Il répète « e tomber » jusqu'à 
rait... ce quon entende l'angoisse de la 
Et l'on voit tout À coup Crieri pauvre femme qui craignait de vo 
tournant comme une bête en cage, surgir Dieu sait quelle horreur 
dans ces trois petites pièces, entre cette re de la vérité 


la boutique minable. la minuscule 
cuisine perpétuellement astiquée, la 
chambre où elle dort avec sa mère. 
arrière-boutique. Puis. tout À coup. 
absorbée dans sa lecture, dans n'im 
porte quelle lecture, avec cette at 
tention profonde, presque hypnoti-| 
des adolescents qui_s'évadent | 


Buvez bon 
“tn, mais buvez 


L'ACCIDENT bon marché! 
D U cC A R | Lisez ce que vous offrent 


cette semaine les VINI-PRIX 
(Suite de la première page.) A Vini-Prix, on « serre » les prix 
riétain de Lyon,| C'est bien connu — mais jamais auj 
pe Yom: | détriment de la qualité. Tous les vins| 
gaiso" de de Vini-Prix sont sélectionnés, francs| 
et honnétes et satisfont les connais- 
t| seurs, Servis « à la tireuse », ils coù- 
e tent toujours le minimum si vous 
passereile | 
"t Argentine, | comparez leur qualité. Recommandé: 
écruit, le car dérapa wir le ver-|en ce moment: un excellent vin 
xli et tomba dans l'Are qui coule| blanc à 68 fr. le litre, un dre dou 
À cet endroit en contrebas de I^|extra à 22 fr., un rhum 40° à 260 fr. 
Toute. À une profondeur de B à ô|et toute une gamme de vins fins à 
iex habitants d'Argentine et les| partir de 75 fr. Etre cliente des 
gendarmes d'Aiguebelle se portè-| Vini-Prix, c'est vraiment réaliser gdes 
rent nomhreux au secours des vic-| économies ! 120 succursales - 
Eres M ou dub repense» fs: | Banlieue, Demandez-en la liste dans 
davres ensevelis sous ia carcasse le Premier Vini-Prix que vous trou. 
du véhicule |verez sur votre chemin. Ou, si vous 
Ce matin. le préférez, consultez l'Annuaire Té- 
vage ont éié amenés à pied d'cu-|léphonique, page 915. 
vre et vont permettre de déraxer| 


lex corps des victimes. 
On ignore encore le nom des pas- 

sagers du car qui ont trouvé la 

mort dans l'accident, sauf ceux des 
eux femmes qui ont succombé à 
hôpital. Ce sont Mile Combe et 
Mme Reignier : toutes deux de 
Lyon, comme d'ailleurs tous les 
autres voyageurs di car. 


que, 


un chai 


ser le 

loué aux abords d 
Avant d'arriver À 
ui remplace je pont 


des instraments de le- 
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Comme tant d'autres, Mme V. 


arme efficoce contre la mal 
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Reffinecies Sar 
ries, Canonja:es 
ute" Lafnrze 
i» d'Dubchisé .. 


«J'ai puivérisé du PHAGOS parce qu'il 


mon ainé neus ramène cela de l'école. Je ne 
mon achat, les enfonts n'ont rien eu et 


je n'ai pas encore eu cette année les hobit 

ments dans le nez et dons la gorge qui 

redouter d'avoir la tête lourde, 

de tousser. C'est sans doute porce que 
le PHAGOS 


Indochine 


« Hévass 


samment efficace pour annihiler les effe 


soucis 


jux particuliers et aux collechvi 


erobes connus. Grippe. coqueluche, ro 
gine. varicelle, scarlatine, peuvent être 


à pulvérisation oérosol. 
vente partent. Prix imposé. 
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Danois 


Peignes de Toilette façonnés main = Fantaisies de Coiffures 


pelle-en-Goële, constate que PHAGOS es! une 


épidémie de rougeole dons le village Je voulais éviter que 


sujette à des rhumes tenaces qui me pénaient tout | hiver 


les yeux larmoyants et 


Cette lettre nous montre que PHAGOS est suffi. 


gien des maladies épidémiques qui causent tant de 


présent désormés devant les difficultés de la désine 
fection préventive ou en cours de maladie 


PHAGOS a prouvé son efficacité sur les mi- 
des pulvérisations du bactéricide PHAGOS. 
Votre santé ne dépend que d'un simple geste, sans 


attendre. faites-le. L'appareil métallique PHAGOS 
système TIMOR, est en 


DÉSINFECTANT- DÉSODORISANT | 


127, ma raiens, Société MOR, BUISRE, 
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HIVER — CHALEUR C'EST UNE VALEUR OR 
Meilleure diffusion de lo lumière QUI RAPPORTE 
femme. MÁS — e RIGOULOT, 130, Fg St-Honorá. 


Ecrire : Vitrex-Menoz 
27, rue Drou Pa [LS] 
qui tronsmettro à son 
Concessionnaire-imstaliateur  régionci 


J'ACHETE AU MAXIMUM 
TAPIS D'ORIENT 
_ICHALOUN We 


KT 


PUBLICIS 


nest malade 


Elle écrit 
Le Professeur Louis TANON, membre de l'Aca- Ÿ 

FE déme de Médecine et du Conseil Supérieur | 
d'Hygiène de France. a manifesté publique» j 


regrette pos 


ment son eslime pour PHAGOS, lors d'une 
pean es conférence, le 13 Novembre, à la Maison de } 


"P l'Amérique Latine. Il nous écrit 1 


J'estime que le PHAGOS fait foire un grand progrès $ 
SPÉCIALITÉ 


désinfection. De nombreuses expériences ont 
TIMOR 


tuels picote- 
me faisaient 
démontré son action efficace sur les parasites et les 


Jei respiré. bes. Répandu sous la forme d'aérosols, il assainit 
r et permet de désinfecter les chambres de malades 
sans aucun inconvénient, IL me semble une orme prés 
cieuse pour les médecins ou les fomilles qui veulent 
récliser lo désinfection indispensable au cours det 
maladies. » ^ 

Le Docteur SUAREZ, ex-chef de Laboratoire de 
l'institut d'Hygiène de Strasbourg. Directeur du 
Laboratoire de Biologie de la Société TIMOR. dit x 
#__colibacille. stophylocoque, bacille diphtérique. 
bacille typhique, vibrion cholérique, entéracoque. sang 
détruits oprès pulvérisation oérosol de PHAGOS.M — 
PHAGOS s'utilise aussi pour la désinfection eb 
la désodorisation des locaux collectifs : salles de 
spectacles, écoles maternités, usines, 

bureaux et magasins 


Bactéricide 


ts de conta- 


ités jusqu'à 


ugeole, an- 
évitées par 
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BIJOUX 


aris-presse 


4 ZUUVCOLUA... 


unch de CHARRON au ba 


Avec juste raison, Villemain est grond fa- 
wori pour le combot des « deux Robert », ce 
sir, ou Palais des Sports On ailoue à Chor- 
Ton tout simplement une chance d'oursider, ce 
Qui, dons un match à deux, n'est pcs très 


72: 


honorant. 


| sortes d'anomalies qu'en boxe. 
i 


et rien 
fort 
ponte, s'omenuisent, et cela porc't normei. 


VOUS AVEZ TR VE 
CE MATIN DANS 


(LCL 


{ 
i 
! 
i le reportage photographique 
i complet sur lo SENSATION- 
j NELLE VICTOIRE de la FRANCE 


sur GALLES, à SWANSEA. 
ja défaite de Lille à Nancy. 
„les victoires en boxe des frères 
Stock et de Gonnet. 
Un article en exclusivité 
de JOE LOUIS : 
< Walcott ou Lesnevitch ? Qui 
porte, dit le champion, puis lo 
* Mes successeurs? Boski, Buonvino, 
Lesmevitch, Wolcoot, dans l'ordre », 
ajoute-t-il 
« Non, Lavern Roach n'est pas 
un tocquard. Attention Cerdan! » 
par Roger Qebaye, envoyé spé- 
cial de la/Fédération d'athlé- 
tisme aux U.S.A. 
TOUTE L'ACTUALIT 
PAR LE TEXTE ET PAR L'IMAGE 


16 PAGES EN HELIO - 15 fr. 


| 


Ni 

. en ravissant le titre à Mustaphaoui 

Il VALENCIENNES — Lou que Brugnon, manager de Famschon 

k ^ E Mu A ge déoelé récemment lors du com- 
posé sa candidature au de Colombes. 

a titre national de mouche. 


à la Fédération ? 


i 


A te 
Je. « Que puis-je risquer devant le 


une classe 


pius précis que les têtes de file de lo cc: 
cprès Morcel Cerdon naturellement. 
le jeu plus approprié de Villemain, il y c 
l'épreuve du punch 
Elle parle toujours en foveur des « middieweicht ». Le cham- 
urope des welters l'a parfaitement subie devant Dou- 
thuille En sera-t-il de même devant Charron ? 
ne pouvons que nous ronger de l'ovis unanime et notre 
p-——-——— 
20 HEURES ( 
sié. — 20 h. 25 (6 r) : pl. 
ziz. — 20 h. 50 (6 r.) : lég. ; Fenoy c. G. Jais. 


21 h. 25 (10 r) : coq 


Ton e. Robert Villemain. — 22 h. 45 (10 7.) : welters 
Claude Ritter c. Louis Thierry. 


e o |l ne mérite pos mieux sur le coefficient 
forme, certainement" Cependont, en prenant en considération le 
ligne » et même aussi so ciowe, sa position sero cotée Dien 


Scrtchmon à qui il est rendu du poids On ne trouve ces 
on n'était pos ou couront des incortodes de Chorron, si 


Si 
n le sovoit en oussi gronde forme cue Villemein, les pronor- 
Mics sergient, à m'en pos douter, tout outres. Charron, négli- 


quii les poids des boxeurs à la pesée officielle, à 


! Fernandez : 52 kilos 400 ; Ritter : 66 kilos 100 ; 
Villemain : 70 kilos 200 ; Charron ; 71 
s remarquables, 
fois encore. faire 
nous ent souvent 


dit que ce soir il ne scuro pos, une f 


gent,-pour me pos dire plus, a fcit des combo 
"e 
sur lui-même. Certes, ses réactions, Qui Cette fois i| sera en présence 
ment mobile en 
Chorron. à 30 ons, n'a quond même pos encore fait 
il devrcit obliger Fen 
mois le résult 


L'EPREUVE DU PUNCH POUR VILLEMAIN 
WM est évident qu'il vo voir devont lui Villemain qui a fait 
contre Laurent Douthulle que Charron ne 
y a deux ons, et nous tombons dons la « ligne » e 
jmomre Que le champion des wellers est meilleur technicien et 


pos prévisible sur 
Vautre descend 


encore des 
A 12 h. 30 on s'inquiétait 
de son absence ; à 12 h. 45. c'est la 
Où ‘donc est Charron ? 

On téléphone, on le cherche. 
cune trace 


sienras. 
catast 


qu'il fabrique ^ 

heure, Charron est là. f 

! On respire 

On le pèse. Il accuse 71 kg. 600 sur 

la bascule 
D'autre part. 


le remplacant de Nu- 


pour l'Amérique 


Le champion d'Europe des poids 
{ moyens, Marcel Cerdan, qui devait 
'aris aujourd 
que demain soir pour New-York. 
atmosphériques 


ne partira sans doute que | 


SKENA DÉMONTRA SA CLASSE. Exc unis Eat 


de « Soa Emile » devant le gars| 


nique, do d'un excelent Jeu 
de jami Qui Iut permit de virevolter 
i tanca Sont vos TÉ comme un oem) autour du cham. 
d pion, re sous 5 - angles, Pj 
garde de plus én plus flottante de 
Mert cite simplement. fod ersaire. dépioyant à iute allure 
l'entendit pas de cette oeil. €t avec une précision surprenante tou. 
p A tee gamme du parfait 
stoppant d'un gauche qu'il allonge à 

ra ! bM merveille, 
le publie devant Mous- ps3 c de vitesso et décon- 
marqua de nombreux poin! 
Rr ed ferene lar se luxe, à la 12 reprise, d'infliger une 
A nous réjouir de ravénement au pre. CTuelle correction à l'infortuné cham- 
mier plan d'un garçon éionnamment Plon. Acculé, Musaphaoul, groggy au 
f + idou, car Skena, challenger dédaigné. i round, demeura dans son coin.. 


Ex-champion d'Europe et du monde. 101 kg. 


Grenel 


A. Pouchet c. M. Rou- 
J. Archambaud c. Boua- 


T) : coq 


: Luis Fernandez c. Gia- 
moyens : Robert Cha: 


| 

Pronostic sera également en faveur de Villemoin qui devrait 

Cependant foire mieux que devont Omar Kouidri s'il veut s'os- 
Surer un succès comolet. 

LUIS FERNANDEZ DEVRAIT RECIDIVER 
Comme pour toutes les dernières gránces réunions du Palais 
des Sports, le dernier des « k-o. sensatcn » comme diraient 
Luis Femondez se trouve ou progromme 
un adversaire particulière. 
ccomt Nuvolini 


la personne de Gionelli, remp 


ndez à s'employer davoni 


-W. HERRING. 


Des émotions à la pesée 
CHARRON avait une heure de retard ! 


Robert Ch'arron 


ce dernier aux points. 


On lui offre 100.000 francs et, en- 


fin. il se décide. 
D'accord, dit- 
wn gros risque. 


Pour 100.000 francs, cela vaut tout 


de méme la peine. 
A. B. 


égorie des moyens, ——————— 


je Qu'ovec 
doit être le même qu'avec le Beige 
de lo rencontre ce Claude Ritter et Louis Thierry 
le por, Le premier nommé monte, 
lis se rencontrent à la croisée des chemins 

Pourtant, nous pouvons encore foire confiance à Ritter, comme 
nous le fimes pour Le Mentec. 


d pour boxer Fer- 
nandez ce soir au Palais des Sports, 
d'autant qu'il a déjà été battu par| 


. mais je cours 


| Ce soir, sur le ring 


du Palais des Sports 


Marcel CERDAN 
follement ovationné 


grand emi | 


Un 
Teuz accueil devait lui être ré. 


— Je pars confiant pour l'Ame | e/ficacité. 
fague, déclara-ti notamment. "J'es. 


OLEK 


| 
| JOHANNESRURG| 
| ipar edbie).— Stephan! 
Qlek a dono été battu 
per Jokmwy Ralph, à 
Johannesburg. Le com- 
bat fut mené à toute 
allure du premier au 
dernier round et le 
champion de France 
des poids lourds a stu- 


— L'industrie cinématographique 
la position d'un homme acculé le dos 


s'étaient entassés au Wembley Sta- 


Durant les quatre premiers rounds] pas M. Bidault — quand À ne sera 
pour Pathé ! 


lant en séries rapides aul Dans son discours, James Byrnes 


UT Raiph restant sur une pru-| rame actuat 


demie réserve mais contrant avec) i e 


vé b iPern- Roach. me round lorsgue Ralph glissa suri ment sur notre marché d'ou La cone 
D Menu, Leere ao | me, aeter stp Pm our 


grand combat de 


a | 
a sablé le champagne | piire e berori cr] tmt m m mim LA el Ds 


de la victoire 


L'équipe de France de rugby est| nouveau round. 
arrivée cet après-midi à a ngid 


cinq heures de retard. 


Le ferry-boat dut, en effet, atten- 
dre, à Douvres, que la mer soit cal- | 


mée pour quitter le port. 


Malgré cette précaution, les vain- | 
Quest des Gallois furent cete nuit| sa vitalité aux dépens de son style | Mesures gouvernementales qui simpo. 


assez secoués. 


Mais ces petits ennuis furent vite | 
oubliés au cours du trajet Dunkerque- 


knock down du champion de l'Afri ^ 
que du Sud. Olek dominait la situa-] américain n'était pas emorti lorsqu'il 


tion et, très intelligemment, poursui- | 2: 
vait son forcing. Le style de Ralph | "é de ses films 


u Frenchman. 
100 sur les revenus des 


sourcilière ouverte, plaga un terrible 


léfensive de durer jusqu'à la fin du 
A. LEWIS. 


« Stock Echanges » 


@ J. STOCK : belles qualités phy- 
siques mais compte un peu trop sur 


* 


Crise du cinéma en Amérique, en 
Le remède pour nous ? 
Nous l'avons souvent dit : prod: 


En outre. il prend réellement trop de] sent, limiter l'exportation en Francs 
coups. S'il veut faire une carrière, etj des films doublés trop anciens ou de 
il le peut, son manager devra lui ap. | mauvaise qualité, asurer un comiróie 


Paris. Nos internationaux eurent l'oc-| prendre le jeu défensif. lire hier | rigoureux de recettes, détaxer ie cie 


casion de donner libre cours à leur 


joie. 


On sbla le champagne avant de 
retrouver Paris sous son manteau de 


neige... 


Et l'on parlait de dimanche pro. 
chain, du championnat, de zes pom- 


pes et de ses œuvres... 
G. de F. 


| mais encore faudrait-il qu'il se disei. 


constamment dominé la situation | néma, aménager les accords Blum- 
Mais, encore une fois, attention... J] Byrnes.. et avec vaide du gouverne- 
faut prendre des coups, mais pas] ment, ces mesures de  proteetion 
mI Comme d'autres mesures consruciives 

€ G. STOCK : a sensiblement les] auront vite fait, de relever le cinéma 
mêmes qualités. et défauts de son] francais 
frère On sent qu'il aire la bataille. 


Marcel IDZKOWSKI. 


pline. 


| SUPERBAGNÈRES a proclamé ses deux derniers champions 
| 
I 


À Henri OREILLER le titre du combiné 
alpin et à Claude PENZ celui du slalom 


(De notre envoyé spécial Raymond MARCILLAC ) 


|  SUPERBAGNERES, — Un trés joli 


entre les sapins. Dénivellation : cent 
soixante mètres pour quarante portes. 

Le soleil vient de surgir d'une croüte 
Qui le cachait jusqu'à présent 

Panisset, en ratant un virage dans la 
neige fraiche aprés l'arrivée, fait une 
chute spectaculaire. 

— Cela glisse mai 
skis accrochent, 

Couttet arrive ensuite, les skis paral- 
léles, admirable de style. I| coupe le 
fil d'un geste énergique. Il a pourtant 
accroché une porte. Oreiller, véritable 
acrobate, réussit 66" 8/10, aussi bien 
que Benz, mais battu par Couttet, 

L 


déclare 


et les 


de Couttet, com- 
espérances mises 
en luf. t un pareours impecca- 
ble et réalise le meilleur temps de la 
première manche. Maurice Lafforgue 
manque une porte et il est obligé de 
remonter d'une dizaine de mètres, per- 
dant tout espoir. Vignolles s'abstint 

Voici le classement après la première 
manche : 

1, Lacroix, 65" 6/10; 2. Couttet, 
66" 3/10; 3. Leduc. 66" 5/10 
æquo, Oreiller et Benz, 66' 
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ticulièrement difficile. lès passages 
Précédents ayant 
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E PE he V ame de rem orte + — mas ete ne 
fuation n'est pas particulière à notre pays puisque James F. Byrnes parlant 
devant la Cour suprême de Washington a dit 
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